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En bref

Débuter par une tarie bien nourrie
Jean-Yves Talhouarn revient sur quelques principes fondamentaux de la nutrition de la vache 
tarie : chasser le potassium, se méfier du chlorure de magnésium, distribuer du foin à maturité… 

«  L’événement mise bas est 
une promesse de vie. Et cela 
se prépare    », démarre Jean-
Yves Talhouarn de la socié-
té Olitys. Au cours de la pé-
riode sèche, la vache élabore 
l’indispensable colostrum, 
« vaccin naturel », et travaille 
« à la maturité des tissus et à 
l’épaisseur des muqueuses  » 
du futur veau.

Des foins à maturité 
pour les taries

L’animal en lactation 
consomme 21 à 22 kg de ma-
tière sèche par jour, soit l’équi-
valent de 19 unité d’encom-
brement lait (UEL). « Mais en 
fin de gestation, le veau pique 
7 ou 8 UEL à sa mère. Il faut 
donc bien adapter le régime 
à cette contrainte  », rappelle 
l’expert. Pour l’apport en éner-
gie, même si l’ingestion baisse, 
se tourner vers un fourrage 
très concentré comme la bet-
terave est risqué : « Il n’y aura 
jamais assez d’azote soluble 
face à tout ce saccharose pour 
équilibrer ». Il conseille forte-
ment une ration à 3 ou 4   kg 
de matière sèche de maïs en-
silage ou d’orge aplatie dont 
l’amidon est peu acidogène. 
Pour assurer la couverture 
musculaire du futur nou-
veau-né, il recommande 95 à 
100 g de PDI par kg de matière 
sèche. « En termes de source 
de protéines, je n’aime pas 
le tourteau de colza seul qui 
donne des veaux aux muscles 
plats à l’arrière-train. Je pré-
fère largement le soja, riche en 
lysine… Les éleveurs de porc 
seront d’accord avec moi. » Le 
tout complété par de la fibre 
en faveur de la rumination, 
sous forme de foin de plantes 

récoltées à épiaison. «  Cette 
notion est très importante. À 
un animal qui va donner nais-
sance au fruit d’une maturité, 
il faut apporter des plantes à 
maturité et donc pauvre en 
potassium. Pendant ces deux 
mois, l’ensilage d’herbe, et la 
fétuque élevée en particulier, 
et plus globalement tous les 
végétaux riches en oxydants 
sont donc à bannir. »

« Le potassium, 
l’ennemi de tout»

Au tarissement, la couver-
ture en minéraux, oligo et 
vitamines est également es-
sentielle. « Si vos sols sont ca-
rencés, vos fourrages seront la 
photocopie de ces carences. 
Une complémentation adap-
tée doit être réfléchie », ex-
plique Jean-Yves Talhouarn. 
Avant de rappeler que le sélé-
nium, le cuivre et l’iode sont 
favorables à la circulation 
du message hormonal ou 
électrique dans l’organisme. 
« Des moteurs indispensables 
comme l’ocytocine pour une 
bonne expulsion du veau et 
une délivrance rapide et com-
plète. »

Olitys, l’entreprise de Rémy 
Chérel, a repris l’activité de la 
société Nutri Orga de Jean-Yves 
Talhouarn.
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 Souvent, les éleveurs 
cherchent à acidifier le sang 
des taries en apportant du 
chlorure de magnésium en 
préparation au vêlage. «Mais 
attention aux excès », confie 
Jean-Yves Talhouarn. « En 
décapant les muqueuses 
intestinales, cette substance 
irritante va hypothéquer, pour 
la suite, la capacité d’ab-
sorption des nutriments… » 
Il estime que le chlorure de 

magnésium doit s’accompa-
gner d’un apport d’extraits de 
plantes drainantes et stimu-
lantes du microbiote intestinal 
« pour limiter le dégraissage 
de la muqueuse et assurer une 
assimilation des nutriments et 
une glycémie plus élevée ».

 « Un ensilage de maïs qui 
chauffe est à bannir pour 
les taries : la présence de 
mycotoxines ou d’alcool est 
très risquée pour le veau en 

construction », rapporte Rémy 
Chérel, fondateur d’Olitys. Il 
plaide par ailleurs pour une 
alimentation en deux apports 
par jour. « Distribuez la ration 
un peu plus loin de l’auge 
pour que les taries n’accèdent 
pas à tout à tout de suite. Un 
repoussage en fin de journée 
permettra de mieux coller au 
cycle des bactéries du rumen 
qui ont une durée de vie de 12 
à 18 heures seulement. »

Tout le contraire du potas-
sium, «  l’ennemi de tout  » 
lors de la période sèche car 
il vient « troubler la quiétude 
digestive  » en limitant la ru-
mination et la valorisation 
des fibres. L’excès de potas-
sium chez la vache tarie va 
« éteindre la qualité du colos-
trum ». Et mener tout droit à 
« l’accident de Baca » associé 
au vêlage mou, à la fièvre vi-

tulaire, à la rétention placen-
taire… «C'est pourquoi notre 
minéral spécifique tarisse-
ment contient un noyau de 
plus de 25 plantes dont l'ob-
jectif est contribuer à enrichir 
le colostrum, à assurer la sou-
plesse des tissus, à favoriser la 
vitalité du veau et à renforcer 
toutes les fonctions en lien 
avec l'immunité.»
Toma Dagorn

Les indicateurs 
économiques validés

« C’est désormais chose faite », 
se félicite le Cniel dans un 
communiqué du 9 décembre. 
Le tableau de bord des indica-
teurs économiques de la filière 
laitière a été validé par la Com-
mission européenne. Il sera 
mis à jour et publié chaque 
mois par le Cniel. Comme sti-
pulé par la loi Égalim, il inté-
grera parmi d’autres données, 
des indicateurs de coûts de 
production et de marché qui 
pourront être intégrés dans les 

contrats entre les différents 
maillons de la filière. L’objec-
tif que s’était fixé le Cniel était 
de créer « des conditions de 
négociations commerciales 
plus transparentes, réactives 
et source d’équité entre les 
acteurs ». Deux guides de 
bonnes pratiques contrac-
tuelles et commerciales sont 
également proposés par l’in-
terprofession : l’un pour les 
négociations entre les produc-
teurs et les transformateurs, 
l’autre entre les transforma-
teurs et les distributeurs.

LA FNB SALUE LE 
NOUVEAU CONTRAT-
TYPE D'INTÉGRATION
Veau de boucherie 
Le nouveau contrat-type d'in-
tégration en veaux de bouche-
rie est salué comme une « vic-
toire syndicale » par la FNB, le 
5 décembre. Cet arrêté, paru 
au JO le 21 novembre, fixe le 
nouveau cadre des relations 
entre éleveurs et intégrateurs, 
avec à la clé un allongement 
de la durée des contrats et 
une prise en compte des 
coûts de production. La FNB 
salue un contrat «fidèle à 
l’esprit insufflé lors des EGA», 
qui «s’attache à rémunérer le 
travail des éleveurs, préserver 
leur capacité d’investissement 
et renforcer le renouvellement 
des générations». 

UNE PROPOSITION DE 
LOI VISE LES DONS AUX 
ONG IMPLIQUÉES
Intrusions Le député Marc Le 
Fur a déposé le 4 décembre 
une proposition de loi visant à 
supprimer la réduction d'im-
pôts accordée aux donateurs 
des associations « dont des 
membres ont été reconnus 
coupables d’actes d’intrusion 
sur les propriétés agricoles ou 
d’actes de violence ou d’inci-
tations à de tels actes ». Un 
autre volet est en gestation : il 
s’agirait d’un texte renforçant 
les sanctions prévues contre 
les auteurs d'intrusions.  
Le but serait notamment 
de combler « deux lacunes 
juridiques  » : les intrusions 
sans effraction et l'usage de 
drones.
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